
4e dimanche du temps ordinaire 

Chers amis, les béatitudes sont 

tellement riches en enseignement, c’est 

le discours central de Jésus, que les 

prédicateurs ne savent pas toujours quoi  

choisir pour une homélie. 

J’ai pensé aujourd’hui laisser notre 

réflexion se porter sur la béatitude des 

pauvres en esprit. Ce n’est peut-être pas 

la plus importante, mais elle est 

importante dans la compréhension des 

autres béatitudes. 

Les fermiers, les jardiniers vous le 

diront : l’humus, le compost, la matière 

organique, ça vaut de l’or dans un jardin.  

Pourtant, nous savons tous que c’est fait 

de restes de la décomposition des 

végétaux ou de restes provenant des 

animaux. De la pourriture, de la 

décomposition, en somme, tout ce qu’il  

peut y avoir de moins noble dans notre 

environnement. 

Pourtant, mélangé au sol, cette 

matière on ne peut plus humble, va faire 

qu’un sol va être riche ou pauvre. Quand 

il  est placé dans le sol, mélangé avec la  
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terre, est que les conditions de soleil,  

d’arrosage sont favorables, i l  va pousser 

les plantes à pousser, à produire les 

meilleurs fruits, les plus belles fleurs. 

Si on y regarde de plus près on va 

réaliser que le mot humus et le mot 

« humilité » sont de la même origine. Et  

leur façon de travailler est semblable 

également. De même que l’humus, le  

compost s’ouvre en quelque sorte pour 

recevoir la semence, l’humilité, cette 

pauvreté en esprit, est la capacité d’être 

ouvert et de recevoir, de recevoir en 

particulier ce qui vient de Dieu et des 

autres et de le laisser croître en nous.  

L’humilité c’est le don qui nous est 

fait de cette capacité de sentir le besoin 

d’être ensemencé, enrichi par Dieu et 

par les autres, de manière à grandir, et à 

récolter en abondance, bien plus en tout  

cas que si nous nous en remettions à 

nous-même uniquement comme si nous 

étions parfaitement accomplis dès le 

départ. C’est pour cela que le Seigneur 

déclare heureux ceux qui réalisent qu’ils  
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sont un humus qui a besoin d’être 

ensemencé pour produire 

généreusement. 

Chers amis, vivre selon les 

béatitudes c’est pour une bonne part  

vivre dans cet esprit d’humilité qui nous 

fait reconnaître que notre vie est un don 

de Dieu reçu gratuitement et que lui seul  

sait comment la combler. L’être humain 

est véritablement heureux quand il  

accepte qu’il  ne peut se donner à lui-

même le bonheur et qu’il  est capable de 

se tourner vers Dieu et vers les autres,  

quand il  est capable de se voir avec 

suffisamment de vérité pour réaliser qu’il  

ne peut combler par lui-même 

entièrement les faims et les soifs de sa 

vie. 

Amen. 


